
Depuis de nombreuses an-
nées, le VIH/Sida a pris un
visage féminin. Une situa-
tion due à la spécificité de
cette catégorie de per-
sonne. Vulnérable sur le
plan socio-économique,
sans revenus, quand ceux-
ci ne sont pas infimes. À
quoi il faut ajouter une bio-
logie tout aussi particulière,
qui les expose plus à la
maladie que les hommes.
Sans oublier l'ignorance
ainsi que leur faible pou-
voir de négociation lors
des rapports sexuels. Au-
tant de raisons qui com-
manderont une démarche
particulière pour qu'elles
vivent longtemps avec
cette pathologie chro-
nique.

LES femmes sont plusexposées que leshommes au VIH/Sida, àen croire les nombreuxrapports sur cette mala-die en Afrique. Tenez, au seul Centre detraitement ambulatoire(CTA) de Nkembo, surles 5 680 dossiers depersonnes vivant avec leVIH, suivies dans cetteunité sanitaire, 3 938,soient 69% sont des

femmes contre 1 742,soient 30% d'hommes.Les raisons de cette fortepropension féminine à lamaladie sont à chercherdans leur vulnérabilitésocio-économique, cettepauvreté qui a tout aussiun visage féminin. Leurfaible pouvoir de négo-ciation au moment durapport sexuel est aussipointé du doigt. À quoi ilfaut ajouter des considé-rations d'ordre culturel,qui cantonnent lesfemmes dans les posi-tions de sexe faible sansautorité, ni argumentsface à la force de persua-sion masculine. Aussi, pour vivre long-temps malgré leVIH/Sida, est-il demandéà la femme séropositivede redoubler de rigueur.Du fait de porter et don-ner la vie, indique le DrGisèle Ogouliguende,médecin chef au CTA deNkembo, elle devra sui-vre assidûment son trai-tement pour elle et pourl'enfant en son sein. Unerigueur qui doit, par ail-leurs, guider toute l'exis-tence de la femmeporteuse du VIH/Sida. Ainsi, dans son vécu quo-tidien, la femme, vivantavec la maladie, devrapour vivre et vieillir sai-

nement, imposer le portdu préservatif à son par-tenaire ou ses parte-naires sexuels.Par ailleurs, elle se doitd'éviter les grossessesrapprochées, faire uneactivité sportive régu-lière, manger sainement,prendre son traitement àheure fixe, aller à tousses rendez-vous, car là-bas, précise le Dr Ogouli-guende, la consultationpsychologique, médicaleet sociale lui permettrad'obtenir des informa-tions sur la bonne obser-vance ou non de sontraitement. Une directivetrès utile pour vivre

longtemps avec la mala-die, précise la spécialiste. Les femmes sont égale-ment invitées à avoir desmoments de détente. «
La femme étant très sou-
vent stressée, du fait
qu'en Afrique, elle fait
tout, ce qui n'est pas le
cas sous d'autres cieux, la
femme séropositive doit
surtout apprendre à délé-
guer les tâches. Pas à dé-
missionner», conclut laresponsable du CTA deNkembo. Autant de bonnes atti-tudes qui, si elles sontadoptées, lui permet-tront de vivre et vieilliravec la maladie. 
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L'allaitement vaccinerait les bébésPour protéger les bébés, il pourrait être efficace de vac-ciner la maman juste avant la grossesse. Pendant l'allai-tement, elle transférerait alors les défensesimmunitaires au nourrisson par le lait. Ce sont les ré-sultats d'une étude menée par les chercheurs de l'Uni-versité de Californie aux Etats-Unis et publiée dans larevue médicale Journal of Immunology  qui le révèlent.Par ailleurs, le lait maternel contribue au développe-ment du système immunitaire propre du bébé par unprocessus, que les scientifiques appellent "l'immunité de
l'éducation maternelle".
Maladie d'Alzheimer : un diagnostic plus difficile
pour les femmesDes chercheurs américains ont découvert que la maladied'Alzheimer se voit moins vite chez les femmes, ce quirend le diagnostic plus difficile à établir. En cause, descompétences de mémoire qui perdurent plus longtempsque chez les hommes, malgré l'apparition de symptômescliniques de déclin cognitif. 
Octobre : le mois de la minceur !Selon les résultats d'une étude publiée dans la revue mé-dicale The news england journal of medecine, il est plusfacile de perdre du poids en commençant son régime aumois d'octobre plutôt que d'attendre janvier pour semettre à la diète après les fêtes de fin d'année. Etpuisque nous y sommes, pourquoi ne pas tenter lachance et s'y mettre ?
Fécondation in vitro : les problèmes de fertilité
transmis de père en fils?L'injection intracytoplasmique de spermatozoïdes estutilisée chez les hommes qui présentent des problèmespour concevoir un enfant. Une étude menée par les cher-cheurs de l'université d'Oxford sur les hommes les plusâgés conçus par fécondation in vitro dans le monde en-tier vient, pour la première fois, de découvrir que les filsnés de cette procédure présentent eux-aussi les mêmescaractéristiques d'une fertilité faible : une moins bonnequantité et qualité du sperme.
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Les statistiques du CTA de Nkembo font ressortir que
69% des personnes qui y sont suivies sont des

femmes.
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